


Retraite en 1975. 
A créé pour l'Ouest de la France : 

- Le CES Otorhinolaryngologie. 
- Le centre d'examen des sourds pour les élèves de la Persagotière en 1936. 
- La première école primaire pour mal-entendants (les Agenets) qui comprend 

actuellement cinq classes. 
- ~école d'orthophonie. 

Président de la Société Française d' Otorhinolaryngologie en 1969. 

Chommage de la Faculté au Professeur Baron 
" La carrière du Professeur Fernand Baron ne fut pas banale et montre une 

grande détermination dans les objectifs. Tout au long de celle-ci, le Professeur 
Fernand Baron ne cessa de voyager, souvent à l'étranger, pour parfaire ses 
connaissances car il était à la fois novateur et respectueux des traditions. Nommé 
chef de service en 1955, il assuma dès cette époque l'enseignement de l'O.R.L. 
à l' Ecole de médecine de Nantes qui allait devenir Faculté quelques années plus 
tard. Il mena aussi de front une intense activité libérale et des responsabilités 
hospitalières, non seulement médicales, mais aussi administratives. Il fut 
notamment président de la Commission Médicale Consultative pendant plus de 
dix ans. C'est à ce titre qu'il put s'investir beaucoup dans la reconstruction de 
l'Hôtel-Dieu. En 1962, il fut parmi les premiers hospitaliers à opter pour le " plein 
temps >> hospitalo-universitaire. 

Pendant toute sa carrière, le Professeur Fernand Baron n'a eu de cesse de 
faire bénéficier la région nantaise des apports de sa discipline. Très tôt, il introduisit 
l'endoscopie trachéobronchique, permettant ainsi d'enlever les corps étrangers 
par les voies naturelles sans avoir recours à la trachéotomie. Il fut un des pionniers 
de la chirurgie des cancers O.R.L. à une époque où l'absence des antibiotiques 
rendait les suites opératoires particulièrement difficiles. Il s'intéressa très tôt à la 
prise en charge de la surdité des enfants. Chef de consultation de l'Institut de la 
Persagotière, dès 1936, il créa un centre de dépistage des enfants sourds. Plus 
tard, il participa à la création du centre pour enfants déficients auditifs des Agenets. 
Dans le domaine de la voix, il créa la première consultation de phoniatrie dans la 
région et obtint l'ouverture d'une école d'orthophonie qu'il dirigea jusqu'à sa retraite, 
la seule école pour l'ensemble Pays de Loire Bretagne. 

Très connu de ses confrères, car il ne manquait jamais une réunion scientifique, 
le Professeur Fernand Baron fut élu président de la Société Française d'O.R.L. 
en 1969. Ses élèves garderont de lui l'image d'un maître profondément attaché à 
sa discipline, au service de laquelle il mit une énergie peu commune et un sens 
des responsabilités pleinement. Il était animé d'un véritable esprit de famille pour 
tous ceux qui travaillaient avec lui et qui lui faisaient confiance. S'ils connaissaient 
son immense bonté, c'est dans les moments difficiles qu'ils découvraient sa très 
grande sensibilité. 

A Mme Baron, qui épaula si efficacement sa vie professionnelle, nous 
adressons notre profonde sympathie. 

Homélie - Obsèques du Docteur Fernand Baron - 6 Mai 1997 
Ce n'est pas à nous d'adapter la parole de Dieu aux épreuves de la vie .. . 

Mais à nous de s'adapter à la parole de Dieu, de l'écouter d'un coeur attentif .. . 
Elle peut alors éclairer nos épreuves, le mystère de notre vie et de notre mort, 
donner un sens ... à la séparation d'avec un être que nous chérissions et qui 
disparaît à nos regards. 

Mme Baron et les siens ont voulu ce choix des textes sacrés. Je vous invite 
donc , vous qui êtes là, en raison de vos liens de parenté ou d'amitié, à vous faire 
attentifs à cette parole de Dieu. Nous sommes dans le temps de Pâques et Saint 
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Paul vient de nous dire : << Jésus, nous le croyons, est mort et ressuscité, de 
même nous le croyons, ceux qui se sont endormis en Jésus, Dieu les prendra 
avec lui. .. retenez ce que je viens de dire et réconfortez-vous les uns les autres». 

M. Baron s'est vraiment endormi en Jésus, auprès de celle qui l'a entouré 
d'amour et de soins si longtemps, et, dans sa longue carrière médicale, il a voulu 
réconforter ceux qui souffraient. 

Je pourrais m'en tenir là. Mais, il nous faut aller plus loin, car une homélie 
d'obsèques n'est pas un panégyrique du défunt, elle doit au-delà du visage du 
disparu révéler le visage de Jésus, celui qui donne tout son sens à nos desti­
nées, celui qui seul, dans l'histoire de l'humanité, a osé dire : << Je suis le chemin, 
la vérité et la vie . Ne soyez donc pas bouleversés ... vous croyez en Dieu, croyez 
aussi en Moi ,, . 

- JE SUIS LE CHEMIN -
F. Baron, un chrétien, a voulu suivre ce chemin : un chrétien sait où il va. Sa 

vie a un sens; il veut marcher, avec ses limites et ses faiblesses à la suite de 
Jésus. 

Tout être vivant est à la recherche du bonheur, l'Espérance du Chrétien l'aide 
à travers les épreuves de ma vie dans cette quête d'un bonheur toujours fragile. 
Dans sa vie familiale, dans sa vie d'amitié, dans sa vie professionnelle, F. Baron 
aura recherché le bonheur ; il aura voulu le donner aux autres. Dans sa lutte 
contre la souffrance et la maladie, tout médecin veut soulager ceux qui souffrent ! 

Etre un << serviteur de son idée ,, à la recherche du bonheur pour les autres 
(8 enfants, 33 petits-enfants, 35 arrières). Le chrétien qui suit le chemin de Jésus 
est un témoin d'Espérance, un pourvoyeur d'Espérance. 

-JE SUIS LA VERITE -
Tout chrétien essaye d'être un humble serviteur de la vérité. J'ai connu de 

longue date le Professeur Fernand Baron et il me semble que ce service de la 
vérité honore sa mémoire. 

Tout chrétien cherche à approfondir sa Foi. Le mystère n'est pas pour lui un 
mur contre lequel l'intelligence se brise, mais un océan dans lequel il découvre 
sans cesse des merveilles. 

La carrière médicale brillante de M. Baron ne fut-elle pas, dans la discipline 
qui fut la sienne une recherche passionnée de la vérité? et dans cette recherche 
le savant chrétien sait qu'il n'y a pas de contradiction entre la sciences et la Foi, 
que l'une et l'autre éclairent mutuellement la condition humaine, et sont au service 
de l'homme dans sa recherche de Dieu. Les parents chrétiens, il faut le dire, 
cherchent à éveiller l'intelligence et le coeur de leurs enfants à la Vérité, c'est vrai 
de leur désir d'un avenir humain pour eux, mais aussi d'un avenir de fils et fille de 
Dieu. 

Je crois que le Dr Baron aura voulu être un éducateur auprès des siens et, 
comme beaucoup de grands-parents aujourd'hui, il aura été pour ses petits en­
fants un guide éclairé, un témoin de celui qui est la Vérité, Jésus. 

-JE SUIS LA VIE -
Vivre c'est donner, c'est se donner. 
Jésus a le droit absolu, divin, de s'affirmer la Vie, Lui qui l'a donnée sur la 

croix et par sa résurrection d'entre les morts, nous ouvrant à tous une destinée 
éternelle. << Celui qui croit en moi, fut-il mort vivra ... ,, Je suis impressionné par le 
fait que M. Baron a reçu le corps du Christ jusqu'à la veille de sa mort. - Un 
souvenir précis :grâce à lui, la paroisse a pu bénéficier de ses archives de cinéaste 
et revoir sur l'écran ce qu'étaient autrefois les processions de la Fête-Dieu dans 
les rues du quartier, il y a bien des années ! J'y vois une sorte de symbole de ce 
qu'est une vie de Chrétien, puisée à la source de tout Amour. « Prenez et mangez : 
ceci est mon corps livré pour vous>>. J'y vois une sorte de symbole; une lumière 
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jetée sur la vie d'un père de famille très nombreuse, au service de la vie, une 
sorte de consécration de l'existence d'un médecin chrétien mettant son talent au 
service de la vie. 

Jésus nous dit : << La maison de mon Père peut-être la demeure de beaucoup 
de monde ... >> Prions pour que les portes de la maison du Père se soient ouvertes 
pour accueillir celui que nous prions. La maison du Dr Baron aura été sur terre le 
reflet modeste mais réel de cette maison de Dieu où Jésus veut nous préparer 
une place à tous. 

« Sur le seuil de sa maison Notre Père nous attend. >> 

Abbé Georges LEGAGNEUX (c. 1929), 

ancien préfet de discipline de Cambrée, 
ancien curé de Loiré 

L'abbé Georges LEGAGNEUX s'est éteint, le lundi 30 juin 97, à la clinique 
de l'Espérance d'Angers où il avait été admis une semaine plus tôt dans un état 
critique. Avec lui disparaît une grande figure combréenne qui, avec Maurice 
Couraud, et d'une tout autre manière, a marqué de nombreuses générations 

d'élèves. Il fut l'un des grands préfets de discipline 
de Combrée. Son autorité et son rayonnement fu­
rent d'autant plus incontestables qu'il ne s'est pas 
contenté d'être sans faiblesse dans l'exercice de sa 
fonction, mais il a su donner les impulsions néces­
saires à d'autres domaines, notamment le sport et 
aussi le théâtre. Mais c'est avant tout à la source 
d'une Foi profonde et inébranlable qu'il puisa la force 
d'être l'éducateur et le pasteur dynamiques dont il 
nous laisse l'image exemplaire. Son ami, l'abbé Mau­
rice Vigneron, le montre très bien dans l'homélie qu'il 
prononça, le jour de ses obsèques dans l'église de 
Loiré qu'il aimait tant. Nous la reproduisons ci-après, 
à la suite d'une excellente biographie du Courrier de 
!.:Ouest. 

Né à Saint-Mathurin-sur-Loire en 191 0, l'abbé 

L'abbé Georges Legagneux à 
Loi ré, le 17 octobre 1996. 

(Photo Michel Talvard) 
Legagneux est arrivé à l'Institution libre de Combrée 

en 1922 et n'a quitté l'établissement qu'en 1929 pour le Grand Séminaire. Or­
donné prêtre, il est revenu en 1935 comme professeur. En 1939 il est nommé 
Préfet de Discipline. C'est alors que la guerre le précipite dans l'enfer de Dunker­
que où son courage pour secourir les blessés lui valut une citation et la Croix de 
guerre. Après un an de captivité, il est revenu à Combrée et a retrouvé son poste 
au collège .. Après la Libération, il a développé la vie sportive et la vie culturelle du 
collège tout en rendant service aux paroisses voisines. 

Sur sa demande, l'abbé Legagneux a été nommé curé de Loiré. Sa nouvelle 
paroisse l'a accueilli le 19 décembre 1957 et il s'est mis aussitôt à la tâche, 
sachant entraîner ses paroissiens. Il a eu la joie de recevoir plusieurs fois des 
évêques. Mgr Veuillot a présidé en 1960 les cérémonies marquant la restauration 
de l'église, fruit d'une heureuse collaboration entre la municipalité, présidée par 
Albert Auvray, et la paroisse. Un travail superbe qui fait toujours l'admiration des 
visiteurs. Mgr Maze rat est venu bénir les nouvelles classes des écoles chrétiennes 
en 1962 et Mgr Derouet, originaire de Loiré est venu présider en 1975, des 
cérémonies du 4oème anniversaire de l'ordination de l'abbé Legagneux. Le 
7 septembre 1986, l'abbé Legagneux a pris sa retraite mais est resté à Loiré, 
restant très présent aux manifestations de la paroisse et de la commune. 

Les obsèques de M.l'abbé Georges Legagneux ont été célébrées dans l'église 
de Loiré, jeudi 3 juillet, sous la présidence de Mgr I'Evêque entouré du Père 
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